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Les amis de Saint-Amand-de-Coly 
Rapport moral 2021 

 

Introduction 
Chers amis je vous remercie d’être si nombreux aujourd’hui et je salue la présence de 

Vincent Geoffroid, maire de la commune de Coly-Saint-Amand. Alors que nous vivons une 

période particulièrement lourde quant aux échéances nationales et internationales, notre 

rapport « moral » peut sembler futile. Il n’en est rien. À mon sens, tout ce qui concerne 

le vivre ensemble et le partage des connaissances est d’une importance majeure. Fêter 

notre anniversaire, le 18 septembre dernier, pouvait paraître une gageure (surtout pour 

rédiger un livret-souvenir !), mais quand je me remémore le nombre de personnes 

présentes pour nous entourer ce jour-là, j’éprouve un pincement au cœur ! Tant de visages 

amis, tant de souvenirs qui affluent, c’était, c’est et cela restera un « beau » moment de 

notre histoire qui déjà nous ouvre le chemin pour d’autres émotions à venir ! C’est tout le 

sens de l’engagement de l’équipe du Conseil d’administration (que je salue ici avec notre 

vice-présidente) qui entoure le président que je suis et qui remettra son engagement en 

jeu tout à l’heure. 

Si cette heure est grave, elle ne doit surtout pas nous bloquer vers le passé, nous avons 

ensemble, je crois, bien marqué le respect que nous devons à nos illustres devanciers dont 

la patiente ténacité mais aussi la clairvoyante action patrimoniale a incliné les orientations 

de l’association et nous démontrons tout autant le profit des savoirs-faire qui nous sont 

offerts pour innover en matière de patrimoine aujourd’hui. Et non, ce n’est pas une notion 

galvaudée ! La valorisation du patrimoine (de tous les patrimoines, on le verra tout à 

l’heure) est une noble tâche qui nous oblige à double titre, qualité d’une part et innovation 

de l’autre. C’est ce que je vais essayer de démontrer maintenant. 

Tout d’abord, il est évident que l’on ne peut rien faire seul, c’est pourquoi il est primordial 

de mon point de vue de rassembler les bonnes volontés parmi les habitants comme de 

dialoguer avec les élus. Les seules forces d’une association aussi prestigieuse soit-elle, ne 

suffisent pas (même après la fusion avec l’Association des Vieilles Pierres de Coly!). La 

confiance mutuelle me semble présente depuis longtemps avec l’équipe municipale actuelle, 

elle va prendre cette année une formulation plus « contractuelle », au sens où les rôles, 

droits et devoirs de chacun sont clarifiées dans le but unique d’approcher un 

fonctionnement plus fluide en mutualisant les compétences au service d’un ensemble 

d’associations variées qui n’ont pas forcément le même objectif que nous, mais qui 

participent toutes dans leur diversité à l’animation culturelle de la communauté des 

habitants, c’est là leur grande richesse, c’est là que servir prend tout son sens ! En 

particulier avec l’implication des « services civiques » pilotés par l’Association (merci 
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Jean-Baptiste !) pour l’accueil au Point Accueil/Patrimoine, l’aide aux associations et les 

animations (innovant Escape Game de Léa... au succès grandissant !) 

Si la notion de retour sur investissement est largement absente de mon vocabulaire 

personnel, je crois que la qualité des réalisations que nous entreprenons, dans des 

domaines aussi variés que des spectacles de théâtre de l’association (mille ans de 

l’abbaye...) ou avec Astrabald Théâtre et ses Fabulesques (« du vent dans les branches de 

sassafras » de René de Olbadia, western décalé), qui nous émeuvent et nous font rêver, 

ou qui sont invitées (Viva Voce...), ou encore les lumineuses déambulations nocturnes, nos 

publications, nos expositions (école, guerre de 14...) voire maintenant la reconstitution 3D 

ou la magnifique projection monumentale sur la nef de l’église... ne peuvent que réjouir nos 

commanditaires et les collectivités territoriales locales et régionales qui croient en nous 

et nous soutiennent admirablement. De plus le public est aussi au rendez-vous et la météo 

clémente ! Il faut également saluer l’engagement de nos mécènes institutionnels comme la 

généreuse fondation du Crédit Agricole (merci Alain Lajoinie!), mais aussi les particuliers, 

amis, amateurs et amoureux du patrimoine qui au travers d’un financement participatif 

collecté sous l’égide des « Dartagnans » nous permettent de réaliser et d’oser des 

formules innovantes. Donc « spéciale dédicace » pour le partenariat avec le laboratoire 

ArcheoVision du CNRS à Bordeaux, Loïc Espinasse et son équipe ont mis en équation un 

vieux rêve que de pouvoir retracer les différentes phases de construction de l’église 

abbatiale... dans une version numérique interactive ! borne tactile a été acquise grâce au 

budget participatif du Conseil Départemental 24. 

Un mot sur les activités « archéologiques » qui ont été limitées à la poursuite de 

l’entretien des abords du château de Coly, ou à la spectaculaire remise en valeur du Chemin 

de l’Abbé Carrier avec les chantiers de jeunes de Sem & Vol et des apprentis d’Auteuil, 

mais aussi des groupes scouts et guides de France qui ont œuvré également au nettoyage 

de la partie Nord de l’enceinte et à son relevé avec l’aide de Maud et Mathias... 

Sur une idée de Martine Lasserre, nous avons pu mener à bien grâce au professionnalisme 

de Dorsale (Pascal Rampenaux, Camille Lavaux (dessins, lauréate d’un prix à Angoulême 

cette année !) et Benjamin Charles pour la musique) une première expérience de projection 

lumineuse dynamique sur le flanc droit de l’Abbatiale ! Une réussite, offerte aux visiteurs 

à l’occasion de notre anniversaire fêté en concomitance avec les Journées Européennes 

du Patrimoine ! On en redemande ! 

En dehors de la saison estivale et tout au long de l’année, il existe des animations qu’un 

petit noyau dur essaye de faire vivre pour un public plus local, moins « consommateur » 

aussi peut-être, mais qui ont été durement impactées par la crise sanitaire. Gageons, qu’à 

l’image de notre pays, ces soupes et autres réunions reprendront bientôt pour le plaisir 

des participants. 

L’alimentation « au fil de l’eau » de notre site Internet par Christelle et Jean-Baptiste, 

tout comme les rebondissements autour des réseaux sociaux est une manière dynamique 
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de garder un contact pendant toute l’année avec notre communauté élargie avec les outils 

modernes de communication qui permettent aussi réservation, paiement... 

L’année écoulée aura également permis de renouer des liens avec deux interlocuteurs 

majeurs de notre environnement. Josy Gardette a profité des JEP, pour faire don à la 

Municipalité (et dépôt provisoire entre les mains de l’Association) de deux objets 

importants du patrimoine archéologique en relation avec le village. D’une part, un vase dit 

« pégau » au bec ponté en terre cuite de couleur brun-rouge avec des traits peints 

verticaux. Quasi complet, cet objet provient d’une tombe mise au jour à la fin des années 

70 lors de l’extension du garage Gardette en Hôtel/Restaurant, il est datable entre le 

IXe et le XIIe siècle ! L’autre objet et plus énigmatique, mince plaque de calcaire ornée 

d’une arcade abritant une croix, retaillée sur deux côtés, ce fragment appartenait à une 

composition plus grande que j’ai cru dans un premier temps pouvoir appartenir à un chancel, 

une clôture décorée qui séparait dans les églises des premiers temps chrétiens, le clergé 

des fidèles. Il pourrait plutôt s’agir d’une plaque qui fermait, dans les autels maçonnés des 

églises du Moyen-Âge, une cache où se trouvaient réunies des reliques sacrées. C’est tout 

aussi intéressant que la curieuse tête finement gravée au revers, auteur de la sculpture, 

anonyme admirateur au profil grec... Cet élément était réemployé dans une niche de 

l’épicerie Gardette... Datation incertaine, jusqu’au XVIIIe siècle ? 

Grâce à Josy (et à la Municipalité) ces objets sont visibles dans la vitrine octogonale de 

l’Accueil Patrimoine. Je vous propose d’applaudir cette donation. Merci 

Par ailleurs, j’ai rencontré à Paris, le Président du Festival du Périgord Noir, Jean-Luc 

Soulé, puis sa directrice artistique et nous avons évoqué de possibles passerelles entre 

nos associations, mais surtout une collaboration possible, un soutien, pour notre 

événement majeur à venir... 

Parmi les projets qui nous tiennent à cœur, figurait celui de l’inventaire du « petit 

patrimoine » amorcé il y a déjà plus de 20 ans par une équipe de passionnés (sous la 

houlette d’Alain Blondin, je n’ose les citer pour ne pas en oublier), certains ne sont plus là, 

mais leur œuvre initiale a trouvé cette année un rebondissement bienvenu avec la 

proposition « Grand Site Vallée Vézère/Pôle International de Préhistoire » de fédérer 

les bonnes volontés et de systématiser cet inventaire à l’échelle de toutes les communes 

constitutives et donc, Brigitte Coste pour SAC et Richard Canches pour Coly ont pris les 

choses en main et feront un point tout à l’heure, je les en remercie grandement déjà en 

votre nom... 

Tous publics cela veut dire aussi les scolaires (54 ! sans les plus jeunes) et tout 

particulièrement avec l’équipe pédagogique de l’école..., en profitant des thématiques 

proposées « les secrets du village et de l’abbatiale ! » (JEA) ou encore « Levons les yeux 

vers les hauteurs de l’abbatiale » (JEP). 
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Mais aussi tout prochainement, nous visons un élargissement vers le collège de Montignac 

dans le cadre des animations scolaires proposées pour la Fête du « Grand Site Vallée de 

l’Homme ». 

Mais tous publics signifie aussi, les publics « empêchés », non-voyant ou personnes à 

mobilité réduite qui n’ont pas accès au monument, ni aux explications fixes, notre 

documentaire vidéo est un palliatif. La numérisation du modèle 3D permettrait d’en tirer 

une « épreuve » en relief, à l’échelle, permettant la manipulation commode. 

Le projet d’installation d’une rampe permettant aux fauteuils roulants d’accéder dans 

l’édifice, va permettre d’envisager une opération archéologique dont nous reparlerons... 

Comment clore, sinon à nouveau en remerciant l’implication de tous nos bénévoles dans la 

diversité de leurs savoirs-faire, mais aussi en évoquant l’avenir, et plus particulièrement 

l’horizon 2024 qui serait l’occasion de fêter (eh oui encore !), avec d’autres associations, 

et en lien avec la Municipalité, les 900 ans de l’église abbatiale, en laissant plus 

modestement à d’autres le plaisir d’en fêter le millénaire ! 

 

Pierre-Marie Blanc 

Président 


